
PLATEFORME Z 
 

Soyons enfin à la hauteur de nos tâches : pour un NPA révolutionnaire ! 

 
Alors que la crise du capitalisme va entraîner des attaques terribles contre notre classe, il nous faut 
rompre avec une politique confusionniste qui est en grande partie responsable de la marginalisation de 
notre parti. Si nous nous réjouissons d’avoir contribué à un certain nombre de clarifications (sur la 
nature capitaliste antilibérale du Front de gauche, sur l’impasse des solutions keynésiennes à la crise), il 
faut en tirer toutes les conséquences politiques. C’est pourquoi nous proposons : 
 

- de construire un NPA ouvertement révolutionnaire, articulant les revendications 
(comme l’interdiction des licenciements ou la sortie du nucléaire en 10 ans) à l’objectif assumé du 
gouvernement des travailleurs et de la société socialiste, afin de ne pas laisser croire qu’il serait 
possible de les réaliser globalement et durablement dans le cadre du système ; 

 
- de clarifier la question de « l’unité » : celle-ci doit être recherchée pour combattre les 

attaques du patronat et du gouvernement, mais il faut cesser de soutenir des appels qui 
reprennent les analyses et le programme des réformistes. La formule ambiguë d’« opposition de 
gauche » confond volontairement les deux niveaux en laissant croire que nous aurions un 
programme politique commun avec le Front de gauche ; 

 
- de construire le parti sur les lieux de travail, notamment dans les secteurs stratégiques du 

prolétariat, pour y mener un combat politique et prendre des initiatives pour regrouper tous les 
militants lutte de classe face aux bureaucrates syndicaux ; 

 
- d’être plus concrètement internationalistes et anti-impérialistes, en mobilisant contre 

toutes les manœuvres et interventions de l’État français (au Mali, en Libye ou en Syrie 
notamment). 

 
Les divergences politiques et les débats existent au sein du parti et il faut en discuter sans tabou. Ce n’est 
ni en faisant des accords d’appareils au sommet, ni en limitant le droit des tendances et fractions qu’on 
va sortir de la crise. Il faut assurer l’expression de toutes les opinions et mener un vrai débat de fond. 
Pour que l’ensemble des camarades puissent s’approprier les débats et discuter l’orientation du parti, il 
faut une véritable politique de formation. Enfin, le CPN doit devenir la véritable direction du parti : le CE 
et les porte-parole doivent cesser de prendre des décisions et des positions sans contrôle réel de 
l’organisation. 
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